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La tension est montée
d’un cran dans la matinée
d’hier lorsque les cinq
cents travailleurs grévistes
de l’entreprise ont décidé
de prendre le taureau par
les cornes en procédant à
la fermeture de la RN 26 à
la circulation automobile
durant de longues heures
à hauteur du pont Remila,
situé à quelque 7 km de la
ville de Sidi-Aïch, pour

faire valoir leurs revendica-
tions. 

Les motifs de la brouille,
selon les ouvriers protesta-
taires que nous avons ren-
contrés sur les lieux de la
manifestation, sont liés aux
«inégalités» amèrement
constatées dans les
salaires des travailleurs
des différentes unités rele-
vant du même groupe
Texmaco. 

Les protestataires exi-
gent que leur direction
applique la même grille
des salaires en vigueur
dans les autres unités
implantées à Akbou, M’sila
et Béjaïa. 

Fiches de paie à l’appui,
des ouvriers ont fait obser-
ver qu’ils perçoivent un
«salaire de misère de
moins de 8 000 DA». «Je
travaille comme conduc-
teur sur machine en équipe
3x8, et regardez combien
je gagne, un salaire men-
suel net de 7 949 DA», ful-
mine cet ouvrier de
Chemini. 

Un autre travailleur
classé à la catégorie 12
exhibe, de son côté, une
fiche de paie où l’on peut
constater que sa solde ne
dépasse pas les 8 537 DA
le mois, soit 49 DA de
l’heure, est-il mentionné
sur le même document.

«On parle de déficit de
l’entreprise pour justifier
les dizaines de départs
volontaires et l’admission à
la retraite anticipée de
quelque 200 travailleurs
alors qu’au même moment,
on redistribue au profit de
l’équipe dirigeante des
bénéfices évalués à plus

de 170 millions de cen-
times qui s’ajoutent à une
hausse des salaires de 2
millions de centimes accor-
dée aux mêmes cadres
tandis que notre rémunéra-
tion ne dépassant pas le
SMIG n’a pas évolué d’un
iota depuis 1997», se sont
insurgés de nombreux tra-
vailleurs que nous avons
rencontrés au niveau de
l’entreprise de textile de
Remila. 

Les travailleurs contes-
tataires n’ont libéré l’axe
routier qu’après interven-
tion des autorités locales
avec la promesse de porter

leurs doléances auprès
des responsables du grou-
pe. 

Déterminés à faire
entendre leur voix, les tra-
vailleurs entendent mainte-
nir leur mouvement de
grève jusqu’à satisfaction
de leurs revendications.
Approché pour connaître
sa version des faits, le
directeur général de l’en-
treprise n’a pas jugé utile
de nous recevoir, se
contentant de nous faire
savoir, par l’entremise de
l’un de ses agents, qu’il
était «occupé».

A. Kersani

Le torchon brûle entre la direction générale et
les travailleurs de l’Enaditex de Remila qui
observent, depuis mardi dernier, un mouvement
de grève illimitée pour protester contre leurs
«conditions socioprofessionnelles».

SOLUTIONS ET PRODUITS D’IMPRESSION

Lexmark s’implante en Algérie
Cherif Bennaceur - Alger (Le

Soir) - Selon des représentants
de Lexmark qui ont animé hier
une conférence de presse,
l’Algérie est pour Lexmark
International le premier marché
en Afrique du Nord et le troisième
en Afrique, avec un volume de
ventes d’imprimantes multifonc-

tions de l’ordre de 70 millions de
dollars (près de 173 000 impri-
mantes multifonctions vendues
en 2008). Un marché où Lexmark
veut demeurer le second opéra-
teur. Lié commercialement à
l’Algérie depuis une douzaine
d’années, et partenaire de la
DGSN, le ministère de la Justice,

Algérie Télécom, la Banque
d’Algérie et plusieur banques
nationales, Lexmark Algérie offre
des solutions innovantes d’im-
pression, en réseau et permettant
de réduire les coûts au profit des
entreprises et des particuliers. 

Appuyé par un effectif initial de
quatre personnes et appelé à
croître, Lexmark Algérie vise à se
rapprocher de sa clientèle locale,

en lui offrant des produits de pre-
mier achat et une fidélisation.
Comme il s’agit pour cette filiale
d’accompagner et structurer son
réseau de distributeurs grossistes
de consommables et imprimantes
et de mainteneurs. En précisant
que Lexmark Algérie n’est pas
concerné par la récente directive
gouvernementale obligeant les
sociétés  étrangères d’importa-

tion à avoir un partenaire algérien
à hauteur minimale de 30% dans
son capital. 

Selon ses représentants,
Lexmark ne commercialise pas
directement ses produits mais ce
sont ses partenaires distributeurs
et mainteneurs qui sont concer-
nés par cette directive dans le
cas de sociétés étrangères de
droit algérien. C. B. 

SALON JOUVENÇAL

Des nouveautés au programme

Nabil M. - Alger (Le Soir)
- Une trentaine d’exposants
ont dressé leurs stands au
palais de la culture Moufdi-
Zakaria afin de faire de ce
Jouvençal un hymne à la
femme. Deux salles ont été
réservées à l’accueil des
stands où sont présentées
les nouveautés en matière

d’équipement et de produits
de beauté, de soins ainsi que
d’autres prestations dédiées
à l’épanouissement du corps
et de l’esprit de ces dames.

Les organisateurs de ce
salon ont fait en sorte que
cette édition apporte son lot
de nouveautés, telles que
Maxxel et Orchida ou encore

Nataloe. Une marque espa-
gnole créée par un Algérien
et qui propose des produits
entièrement naturels. Il sem-
blerait que ces produits, qui
rencontrent un grand
engouement en Europe, sont
proposés en Algérie au tiers
de leurs prix. 

Les exposants proposent
aux visiteurs des démonstra-
tions de soins. Par ailleurs, la
médecine esthétique est éga-
lement présente à travers la

participation d’un centre
médico-esthétique. En outre,
le Dr Rahal, président de
Health and Beauty Club
(Miami) et rédacteur en chef
du Journal international de
médecine esthétique, anime-
ra une conférence en rapport
avec son domaine. Un pro-
gramme d’animation meuble-
ra ce salon avec Quizz
Beauté, Miss Jouvençal ainsi
que Canal Beauté. 

N. M. 

La huitième édition du Salon de la forme et de la
beauté a ouvert ses portes pour un conclave qui se
poursuivra jusqu’au 8 mars prochain. 

OUVERTURE DU SALON EVE 2009

Une manifestation otage des clichés 
Comment organiser une manifesta-

tion dédiée aux femmes sans pour
autant tomber dans les clichés ? C’est
ce challenge que n’arrivent visiblement
pas à relever les organisateurs du salon
Eve 2009. 

Lors de cette cinquième édition —
comme les précédentes d’ailleurs — se
sont côtoyés des stands de maquillage,

de couches-bébés et de lessive. Les
organisateurs ont néanmoins réservé un
stand au livre et un autre pour l’associa-
tion Nour Doha,qui a vocation de créer
une chaîne de solidarité nationale au
profit des personnes atteintes de cancer.
Sur plus de 1 600 m2, des exposants
nationaux et étrangers représentant les
secteurs de la coiffure, du cosmétique,

de la décoration d’intérieur, du bien-être
et fitness exhibent leurs produits. 

Un espace animation est prévu avec
l’organisation de shows de coiffure et
d’esthétique et de défilés de mode. Un
grand concours d’esthétique et de coiffu-
re est également programmé.

Plus de 30 000 visiteurs sont atten-
dus à Eve 2009. N. I.

COMMUNIQUÉ DU RCD
Comme prévu, les menaces et autres pressions directes

ou indirectes sur le RCD n’ont pas manqué de se produire
avant même l’ouverture officielle d’une campagne électorale
discréditée à l’intérieur et à l’extérieur du pays. Ces
manœuvres, compte tenu de leur ampleur, n’ont eu que des
effets périphériques sur le collectif militant. Les provocations
et autres offres promotionnelles sont des classiques qui ryth-
ment les rapports entre le pouvoir et l’opposition, notamment
dans des périodes de recomposition clanique.

Cependant, l'illégalité et l’indignité de ces méthodes qui
font de l’administration un instrument de délinquance poli-
tique ne justifient en rien le reniement d’un militant, a fortiori
quand il est élu ou responsable.

Le pouvoir sait que le RCD s’oppose à sa gestion et ses
pratiques et qu’il dénie à son premier responsable le rôle
d’arbitre et de recours auquel peuvent légitimement pré-
tendre les dirigeants issus de la volonté citoyenne librement
exprimée et respectueux de l’Etat de droit.

En cette phase critique pour le destin de la nation, le
patriotisme exige de chacun détermination et mobilisation
contre un régime qui a stérilisé le pays, déstabilisé l’Etat et
humilié la nation.

Le RCD, issu des luttes qui ont préfiguré les acquis
démocratiques, est préparé depuis longtemps à assumer
ses responsabilités.

Alger, le 4 mars 2009

Grogne chez les
chauffeurs de taxi

à Constantine
Des perturbations ont été enregistrées hier

et avant-hier, respectivement sur les des-
sertes reliant Djebel Ouahch. Et le campus
central de l’université Mentouri au centre-ville
de Constantine. Et pour cause, la grogne des
chauffeurs de taxi qui ont décrié les conditions
d’exercice de leur profession. 

Ces derniers avaient, en effet, procédé, en
signe de protestation, à un débrayage marqué
par un arrêt de travail sur ces dessertes et des
processions de taxis ayant sillonné, l’espace
de plusieurs heures, certaines artères de la
ville des Ponts. Un mouvement initié, selon
les protestataires, par les «responsables de la
section syndicale, organisée sous l’égide de
l’Union générale des travailleurs algériens
(UGTA)». 

En tout cas, si les organisations encadrant
les chauffeurs de taxis à Constantine, l’Union
nationale des chauffeurs de taxis (UNCT) et
l’Union générale des commerçants et des arti-
sans algériens (UGCAA) se sont démarquées
de ce mouvement qui, selon leurs termes, a
été entamé sans préavis, elles étaient una-
nimes s’agissant des problèmes de la profes-
sion. En l’occurrence, l’«absence des aires de
stationnement au centre-ville en dépit des
taxes recouvrées dans ce sens (3600 DA)» et
l’«abus de pouvoir de la part des policiers de
la voie publique dans l’exécution des
consignes d’un plan de circulation déjà désa-
vantageux».

Sinon, l’on croit savoir que des délégués
des chauffeurs de taxis ont été reçus, hier dans
l’après-midi, au niveau de la Sûreté de wilaya
pour une réunion ayant pour objet les préoccu-
pations susmentionnées dont la police en
«assume une part de responsabilité», selon les
«grévistes». Quant aux usagers des dessertes
en question, eux ont eu du mal à supporter ce
désordre sur leurs destinations. L. H.

VIVE TENSION À L’ENADITEX DE SIDI-AÏCH

Des ouvriers payés à moins le «SMIG»

Le constructeur spécialiste mondial de l’impression,
Lexmark, ouvre officiellement une filiale en Algérie. 


